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    Nous ne pouvons pas modifier le passé,

    ni même les traces qu’il a laissé en nous.


    Par contre, nous pouvons changer la partie de notre histoire

    qui commence maintenant

  


  
    Avertissement


    Pour faciliter la rédaction et la compréhension de mes écrits, la plupart du temps je vais laisser au féminin la posture de « victime de pervers narcissique » et mettre au masculin le rôle du manipulateur pervers narcissique. Ce choix vient du fait que le terme « victime » est féminin, et que ceux de « manipulateur pervers narcissique » ou de « prédateur » sont masculins. Nous savons bien évidemment que ces rôles sont interchangeables.

  


  
    PRÉFACE


    La notion de pervers narcissique séduit. Elle parle à chacun de nous. Elle pose un nom sur un comportement que nous avons tous rencontré dans notre vie personnelle ou professionnelle. Elle offre une clef de compréhension aux victimes de comportements déviants qui voient en cette notion psychologique un sens à leurs maux et aux maux de l’autre. Elles sont éclairées et déculpabilisées de n’avoir pas vu, pas compris, pas analysé la situation humaine et juridique pour laquelle elles viennent me consulter.


    Je dois avouer, en ma qualité d’avocate spécialiste des violences intrafamiliales, que la notion de perversion narcissique m’a amenée à déchiffrer des situations complexes de couples pour lesquelles je n’avais pas d’explication objective. Or, une défense c’est avant tout comprendre soi-même la vie de ce couple et expliquer au magistrat le comportement et les choix de son client. Ce qui se comprend clairement s’énonce clairement. La notion de pervers narcissique devient donc une clef.


    Mais elle ne doit pas devenir un passe-partout sous peine d’être soi-même qualifié de pervers narcissique. Car celui qui se prévaut de la notion s’en voit qualifié… par l’autre partie. Cette notion ne doit pas être dévoyée car elle risque alors d’être totalement disqualifiée et disqualifiante. Or, la tentation est grande de nommer ce qui fait mal comme étant pervers car cela apaise les clients.


    Cette notion ouvre de nouveaux champs de la pensée. Elle expulse le justiciable de sa solitude de victime embourbée depuis parfois des années dans une violence innommable. Toutefois le juge, pragmatique, n’est pas un psychologue. La psychologie est pour lui une science approximative à l’exception de ses experts qu’il nomme et connaît. Mon chemin consiste donc à faire entrer par la grande porte la notion de pervers narcissique dans le prétoire. Mon chemin est complexe car le juge souhaite des preuves concrètes et matérielles de la perversion narcissique. Si la littérature donne à voir différents exemples de personnages et d’attitudes perverses, elle ne présente pas les caractéristiques du pervers. S’il est identifié, encore faut-il expliquer le mécanisme de la perversion.


    Le présent ouvrage va nous permettre une double action salvatrice. La méthode d’identification de Geneviève Schmit proposée ici, permet au justiciable, accompagné éventuellement de son psychologue, de savoir si le conjoint, employeur, parent correspond à la qualification psychologique de pervers narcissique. Ensuite, l’analyse validée peut être suggérée au magistrat, voire à l’expert et plaidée en délicatesse.


    Paradoxe de l’histoire, il ne faut pas prononcer le mot de pervers narcissique car il fait peur au monde judiciaire. Est-ce finalement l’accomplissement de la suprême perversion : ne pas être reconnue, identifiée, nommée ?


    Ce livre nous ouvre une porte : celle de la lisibilité du pervers narcissique. Cet exercice de décryptage permettra d’entrer dans l’espace judiciaire pour plus de reconnaissance.


     


    Maître Isabelle Steyer


    Avocate au Barreau de Paris


    Spécialiste dans les droits des victimes


    www.avocat-steyer.fr

  


   


   


   


   


   


   


   


  
    Le monde ne sera pas détruit par ceux qui font le mal,

    mais par ceux qui les regardent sans rien faire.


    ALBERT EINSTEIN
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      INTRODUCTION


      Plus les hommes seront éclairés,

      plus ils seront libres.


      VOLTAIRE


      En tant que thérapeute spécialisée dans la gestion des stress post-traumatiques et des thérapies brèves, j’ai exercé de très nombreuses années au sein de mon cabinet à Paris et en Seine-et-Marne. De plus, j’ai animé des formations mensuelles et des groupes de parole pour les victimes de violences psychologiques et de manipulations perverses. Tout en aidant bénévolement des victimes en souffrance dans plusieurs groupes Facebook, j’accompagne une très grande patientèle, venant du monde entier, par téléphone et sur Skype. Ce travail est bien souvent ponctuel, mais il peut aussi s’inscrire dans la durée pour ce qui est de l’accompagnement à la reconstruction personnelle. Il peut également s’appuyer sur celui d’avocats sensibles à la situation perverse et à l’emprise des victimes : je partage avec eux ma vision précise de la dynamique relationnelle en jeu, tout en soutenant les victimes dans leurs démarches souvent longues et terriblement violentes. C’est ainsi par ma propre expérience et un travail sans relâche que j’ai pu approfondir mes connaissances relatives à la dynamique relationnelle qui lie le manipulateur pervers narcissique à sa proie.


      Cependant, la manière de repérer ces prédateurs ne s’enseigne pas, à moins d’avoir vécu soi-même l’emprise perverse, d’avoir réellement compris cette psychopathologie et d’avoir transformé l’expérience traumatique en richesse intérieure. Ma compréhension du comportement pervers narcissique découle directement de mon expérience personnelle passée, renforcée par les expériences uniques partagées par les personnes que j’accompagne dans leur démarche de libération de l’emprise perverse. Elles m’ont confié les épreuves personnelles et dévastatrices découlant de leurs rencontres. Quand on aborde le sujet de ces troubles de comportement extrêmes au travers de leurs conséquences sur les victimes, il en résulte une vision et une compréhension plus larges et plus précises. J’ai appris infiniment plus sur le comportement du pervers narcissique en analysant les descriptions faites par les victimes elles-mêmes ou par des témoins qu’en lisant l’abondante littérature sur le sujet.

    


    Ces observations minutieuses, étudiées parfois sur de longues périodes, m’ont offert une source abondante de données me permettant de tracer la représentation mentale du manipulateur pervers narcissique, en même temps que celle de sa victime.


    Mon travail de réflexion, d’accompagnement et d’analyse de centaines de personnes victimes de ce qu’elles désignent comme étant des « manipulateurs pervers narcissiques », hommes ou femmes, ainsi que celui de lectures ou d’échanges avec des milliers d’autres sur les réseaux sociaux m’ont amenée à clarifier mes pensées sur cette dynamique relationnelle hautement toxique.


    Ce travail s’est fait sur de nombreuses années et suit une expérience personnelle qui aurait pu me coûter la vie, si je n’avais pas moi-même rencontré les bonnes personnes au bon moment. Ma démarche initiale, que je poursuis inlassablement depuis de très nombreuses années, est de donner à ceux et celles qui me font confiance ce que je n’ai pu trouver moi-même à l’époque de ma propre expérience traumatique. Je me suis également appuyée sur un profond instinct de vie, harmonisé par une réflexion personnelle positive bien antérieure à cette effroyable période pourtant si riche d’enseignements.


    C’est ce cheminement qui me permet aujourd’hui de vous présenter le profil du manipulateur pervers et de sa proie, à partir des informations précieuses partagées par les victimes et – de trop rares fois – par les manipulateurs pervers eux-mêmes. J’ai eu la chance d’accompagner durant quatre mois un chirurgien à la retraite qui a conscience de son fonctionnement manipulateur pervers narcissique. Cette situation est extrêmement rare, il est important de le préciser. Nos échanges enrichissants révélaient d’ailleurs, de sa part, une preuve supplémentaire de son narcissisme. Il a tenté de me faire comprendre ce qui se passait à l’intérieur de lui, de ses pensées, de la physiologie même de son cerveau, de son comportement et de ses emportements. Nos échanges ont produit des heures d’enregistrement qui sont une mine précieuse d’informations. Mais il m’a surtout dit qu’il savait que jamais il ne guérirait de cela. Il m’a démontré que ce fonctionnement est un atavisme ou une anomalie du développement de son cerveau autour de laquelle la personnalité se construit.


    JAMAIS UN MANIPULATEUR PERVERS NARCISSIQUE

    AVÉRÉ NE PEUT « GUÉRIR », NI MÊME DÉVELOPPER

    UNE EMPATHIE SUFFISANTE POUR PERMETTRE

    UNE VIE SAINE AVEC AUTRUI.


    Beaucoup d’informations fantaisistes circulent, aussi bien dans les livres ou les films que dans les publications sur les réseaux sociaux. Malheureusement, elles ont la plupart du temps pour seuls objectifs d’attirer la sympathie des lecteurs et de générer de l’audimat. Elles peuvent être véhiculées par des victimes ou des auteurs en manque de reconnaissance, qui construisent une règle psychologique et comportementale à partir d’une situation personnelle ou d’une connaissance très limitée de ce phénomène de société. Seuls une riche expérience clinique et un état de résilience suffisant mènent à une vision globale et saine de la dynamique relationnelle mise en jeu dans le couple toxique. Les personnes qui ne se basent que sur leurs propres expériences ou qui sont encore figées dans la colère et la revendication ne peuvent pas aider des victimes à s’échapper de la relation toxique.


    Il ne se passe pas une journée sans que je lise « Tous les PN sont des êtres dont la sexualité est perverse », « Un PN n’est jamais violent physiquement [ou alors, l’est toujours] », « Le PN a besoin de haïr pour exister », « Un PN est toujours extrêmement intelligent » ou, à l’inverse, « Le PN est un être au quotient intellectuel d’une huître »… J’ai même lu des affirmations du genre « Tel signe zodiacal est celui des PN » ou « Ceux qui portent tel prénom le sont tout particulièrement » !


    À force de dire et d’écrire tout et n’importe quoi, la notion même de perversion narcissique, et donc celle des victimes sous emprise perverse, perd son sens. L’effet de mode, jumelé à une mauvaise compréhension de la dynamique relationnelle perverse, mène à des situations caricaturales pouvant provoquer des comportements réactionnels dramatiques. L’ignorance abyssale et les fantaisies délirantes du public en matière d’identification du manipulateur pervers narcissique portent un lourd préjudice aux victimes elles-mêmes. Ces interprétations revendicatrices visent aussi à fédérer, regrouper, des personnes qui ressentent le besoin d’être entendues dans leur propre solitude. Elles ont également comme objectif secondaire d’affranchir les victimes de toute responsabilité dans le « jeu relationnel » qui les unit à « leur » bourreau, et ainsi peut-être de justifier leur inaction.


    Je viens de lire ceci dans un groupe de victimes sur Facebook : « Chers frères et sœurs, car c’est un peu ce que nous sommes tous, les uns pour les autres, sur ce groupe… » Le besoin de se rassembler, de partager une même quête, de s’unir face à un ennemi commun et nommé, apaise et rassure. Ce comportement clanique vient combler le vide ou la peur du vide ressentie lorsque l’on tente de se séparer du manipulateur pervers. Ce comportement est donc parfaitement légitime, s’il ne dure que le temps nécessaire à une prise de conscience menant à la transition vers le choix de la vie. Il s’agit souvent, en pareilles circonstances, de fuir le « je » responsable pour un « nous » moins impliquant.


    
      
        Prise de conscience

      


      
        Remplacer une dépendance par une autre, voilà le risque que court une personne qui s’identifie et s’implique trop longtemps dans des groupes virtuels de victimes de manipulateurs pervers narcissiques.

      

    


    Il est tout à fait correct, et même bénéfique, de déterminer qui est la victime dans une relation perverse. Au-delà des besoins de se rassembler autour d’une cause et de se définir en tant que « victime », désigner l’autre comme « pervers narcissique » est parfaitement légitime.


    Il est également essentiel de comprendre sa propre position, condition première pour préserver l’intégrité de son existence.


     


    Mais attention ! qui sommes-nous réellement pour désigner l’un ou l’autre comme étant la victime ou le pervers narcissique ? N’oublions jamais que nous ne pouvons avoir qu’une vision déformée de la réalité. Notre pensée et l’analyse qui en découle parfois se basent essentiellement sur les mots que l’on entend ou lit. N’oublions jamais que ces mots sont, eux-mêmes, déformés par nos propres peurs, croyances et expériences.


    
      
        Prise de conscience

      


      
        Je suis intimement persuadée que c’est à nous, ceux et celles qui avons réussi à dépasser ce statut mortifère par une résilience réussie, de poser les mots sur ce type d’expériences traumatiques afin que d’autres victimes se reconnaissent en elles et trouvent leur propre chemin menant à la vie.

      

    


    Charge aussi à nous, professionnels avertis, d’apporter à tous le fruit de notre travail et de notre réflexion.
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      CLÉS POUR DÉCODER

      LE MANIPULATEUR

      PERVERS NARCISSIQUE


      Comment définir une personnalité perverse narcissique ?


      On ne peut prévenir ce qu’on n’identifie pas,

      on ne peut traiter ce qu’on ne diagnostique pas.


      SANDRA L. BROWN


      Pour la rédaction de cet ouvrage, il m’a semblé important de partager les résultats de l’analyse de la personnalité du pervers narcissique acquise à ce jour. Il y a des signes et des symptômes que les professionnels, comme les non-professionnels, doivent apprendre à reconnaître pour mieux les contrer et mieux accompagner les victimes en souffrance. Une bonne compréhension de la dynamique relationnelle particulière qui lie le bourreau à sa ou ses proies est essentielle pour ensuite élaborer des stratégies de sauvetage et un programme de reconstruction approprié des rescapés, hommes ou femmes.

    


    Dans cet ouvrage, je souhaite vous apporter une base de réflexion et une grille d’analyse vous permettant de déterminer si vous faites face à un manipulateur pervers narcissique ou, plus simplement, à une personne toxique.


    Vous aurez sous la main un moyen fiable afin de poser un bon « diagnostic » sur une situation complexe, et donc la possibilité de prendre les bonnes décisions personnelles.


     


    Il est surprenant de réaliser à quel point les expériences partagées se ressemblent, à quel point le comportement du pervers narcissique est prévisible. Tout prend sens une fois qu’on a compris qui il est réellement et qu’on accepte de ne plus se cacher derrière une illusion romanesque.


    J’entends souvent l’étonnement, le soulagement et parfois même le choc de personnes qui me disent avoir lu leur propre histoire au travers des mots utilisés lors de témoignages d’autres victimes. C’est un peu comme si les pièces de leur puzzle intérieur venaient enfin trouver leur place ! Par cette prise de conscience, le voile se déchire et amène bien souvent un état de stupeur.


    
      
        Pour mieux comprendre

      


      
        Les similitudes dans les comportements de tous les pervers narcissiques, hommes ou femmes, viennent du fait qu’ils usent toujours des mêmes mécanismes fondamentaux, et cela même s’ils l’adaptent constamment à la proie qu’ils ont en face d’eux, à l’objectif, à l’enjeu et à leurs propres envies de l’instant.

      

    


    [image: ] Une amie m’a proposé de lire un article paru dans une revue. En le lisant, j’ai eu l’impression de me reconnaître. Il y avait votre nom, alors j’ai regardé sur Internet et j’ai dévoré tous vos articles ! J’avais l’impression de lire mon histoire, vraiment, mon histoire personnelle, mon histoire de couple ! C’est un peu comme si toutes les pièces du puzzle prenaient enfin place ! C’était terriblement excitant et en même temps particulièrement effrayant, car tous les témoignages me semblaient terribles… Je me suis sentie sidérée.”


    Modèle d’identification du manipulateur pervers narcissique©


    [image: ] Je sais que personne ne comprend pourquoi je reste avec une personne comme lui, que personne ne comprend pourquoi je l’aime. J’imagine qu’on me pense perverse et surtout conne, car je m’acharne à vouloir rester avec lui depuis des années alors que je n’ai ni enfants ni biens avec lui. En fait, rien ne m’oblige à rester avec lui, si ce n’est la folle volonté de préserver l’amour énorme que je lui porte.


    J’ai l’impression que cela échappe à tout le monde. J’ai même entendu dire que je mérite ce qui m’arrive, car je ne fais rien pour y mettre un terme, que je retourne avec lui après chaque rupture.


    Je ressens pourtant le besoin de dire à quel point je souffre et que je me sens seule, impuissante.


    J’ai envie de me libérer de cette souffrance, mais je n’y arrive tout simplement pas. Je pense maintenant au suicide pour mettre fin à cette immense souffrance.


    Je suis peut-être aussi perverse que lui, aussi folle en tout cas, j’ai conscience d’avoir un gros problème.


    Le soir surtout je n’en peux plus et l’idée de la mort m’obsède.


    Je suis partie en vacances avec lui et ses enfants. Avant de partir, je lui ai bien précisé que je l’accompagnais à condition qu’il se protège avec un préservatif. Bien sûr, il me l’a promis et, bien sûr, il ne l’a pas fait. J’avais tellement peur de le froisser, de le mettre en colère, je voulais tellement que tout se passe bien que je me suis laissée faire. Durant toute la semaine, nous avons eu des rapports non protégés.


    Je réalise à quel point je vais trop loin, à quel point je m’oublie pour lui, à quel point je me fais du mal, et tout cela, juste pour continuer à le voir. Je lui donne mon corps, mon âme pour qu’il en fasse ce qu’il veut… juste pour ne pas le perdre.


    Quant à lui, il me dit que je suis vraiment conne de chialer comme ça, qu’un avortement, ce n’est qu’un caillot de sang à expulser. Il me dit que de toute façon, vu que je suis une « connasse », je ne pourrais certainement pas tomber enceinte. Ensuite, après un rapport non protégé, il rigole en me demandant comment je vais l’appeler.


    Je me sens prisonnière de cette relation. Je l’aime, et en même temps il me dégoûte. Je lui en veux pour tant de choses. J’ai envie qu’il souffre le martyre et en même temps, de toutes mes forces, je veux l’aider.


    J’ai même assisté à des violences physiques et verbales sur ses propres enfants. Même sa mère minimise les choses. Elle le justifie et défend bec et ongles son fils.


    Je ne sais plus quoi faire pour l’aider. Je suis épuisée de ses réactions d’enfant, de ses insultes, de la peur qu’il fait régner en permanence. Je l’entends encore me dire à quel point je suis laide… et pourtant qu’il m’aime, même si j’ai une sale gueule ; que je suis belle, que je suis une chienne et une sale p…


    Il dit cela devant tout le monde, tout en faisant en sorte que ce soit crédible ou risible. Je pense ça aussi de moi-même. Je pense que tout est de ma faute.


    Et il essaie de se rendre parfait aux yeux des autres et y arrive souvent. Quant à moi, je me sens devenir folle.


    J’ai toujours cette sourde envie qu’il paie pour ce qu’il me fait, mais il n’est jamais puni. Il s’en sort toujours avec son petit rictus narquois, ses blagues vulgaires et son petit sourire en coin, sadique.


    Je déteste sa façon de me regarder sans amour, de sourire face à mes larmes, de m’appeler « pupute », de me tirer par les cheveux, de faire passer ses remarques déplacées pour de l’humour, de minimiser le mal qu’il me fait et d’ignorer complètement ma souffrance.


    Cela fait cinq ans maintenant que je souffre de cette relation qui n’en est pas une. Je n’ai pratiquement que de mauvais souvenirs avec lui. Je n’ai plus d’espoir…


    Il a trente-sept ans et il ne changera pas. Même avec tout l’amour que j’ai à lui offrir et toute la bonne volonté du monde, j’ai conscience que je ne pourrai jamais rien pour lui. Il ne sera jamais là pour moi, même si j’ai tant besoin de lui. J’ai parfois l’impression qu’il n’est pas humain et que je me fracasse contre un cœur de pierre.


    Maintenant, je lui cache mes larmes pour qu’il n’ait plus le plaisir de sentir ma souffrance. Mais la vérité est que chaque jour, il me détruit un peu plus au plus profond de moi. Il tue tout ce qu’il y a de bon en moi, tout ce qui est vivant en moi, et je crève de mal.


    Je m’en veux terriblement d’aimer un homme comme lui, de ne pas arriver à le fuir, à le laisser seul avec son âme sombre. Restant dans le supplice, je lui permets de le laisser noircir la mienne.


    Je ne sens plus en moi que le vide et la souffrance, et pourtant je veux seulement être auprès de lui. Mais même auprès de lui, ça ne va pas ! Je ne supporte plus son regard posé sur moi, sans expression, ses coups, la pression qu’il me met, ses silences lorsque je lui clame mon amour.


    J’ai envie d’en finir avec ma vie. J’aimerais pourtant un miracle, j’aimerais qu’il aille mieux !


    Tout mon amour, il l’ignore ; tout ce que je fais pour lui, il l’ignore ; même quand je lui parle, il m’ignore.


    Il dit qu’il m’aime. Et pourtant, j’ai l’impression que si je mourais, il ne verserait pas une larme.


    Peut-être que me suicider devant ses yeux serait la seule manière de le toucher, juste un peu, suffisamment pour qu’il se dise que c’est dommage que son bouc émissaire soit mort et inutilisable maintenant.”


    Si j’ai choisi de commencer la description de mon « modèle d’identification du manipulateur pervers narcissique » par le témoignage d’une victime du groupe de soutien que j’administre sur Facebook, c’est parce qu’à mon sens il décrit parfaitement le phénomène d’emprise de la victime et le comportement des individus pervers, hommes ou femmes. Je trouve ce témoignage parfait pour exprimer ce qu’est réellement un manipulateur pervers narcissique ; il est de ce fait une introduction parfaite à ce qui va suivre.


     


    J’ai élaboré pour vous, sans fausse complaisance, le profil et le mécanisme du pervers narcissique afin que vous puissiez disposer d’une méthode sûre pour déterminer si vous avez affaire à un manipulateur pervers narcissique, homme ou femme, ou à un être certes toxique, mais qui ne serait pas porteur pour autant de ce mécanisme diabolique bien particulier.


    
      Le développement de mon Modèle

      d’identification se fait sur cinq niveaux


      Ces cinq niveaux sont des étapes obligatoires et progressives qui permettent d’avancer dans l’élaboration et l’évaluation du diagnostic de « manipulateur pervers narcissique ».


       


      Le premier niveau est immuable, toujours présent, sans exception aucune. À lui seul, il représente l’ossature de toutes les personnalités perverses narcissiques.


       


      Le second niveau découle directement du premier. Il en représente les « effets secondaires ». Les critères du second niveau sont également constamment présents, chez toutes les personnalités perverses narcissiques, sans exception. Seule l’intensité de leur expression varie d’un sujet à l’autre et d’une situation à l’autre, et s’inscrit dans la dynamique relationnelle.


       


      Le troisième niveau expose des comportements que l’on retrouve en règle générale chez les personnalités perverses narcissiques, mais de manière moins constante.


       


      Les quatrième et cinquième niveaux sont des déclinaisons des différentes conséquences possibles, aussi bien chez l’agresseur, dans le quatrième niveau, que chez sa proie, dans le cinquième.


       


      Pour pouvoir définir qu’un individu est animé d’une personnalité perverse narcissique, il faut donc impérativement que les deux premiers niveaux de mon Modèle d’identification du manipulateur pervers narcissique© soient intégralement présents chez l’individu observé. Ce n’est qu’à cette condition qu’il est pertinent d’affiner l’analyse de personnalité avec une réflexion sur les niveaux suivants.

    

  


  
    
      [image: ]


      Premier niveau d’analyse


      AXE CENTRAL OU CAUSES

      PREMIÈRES CONSTANTES

      CHEZ LE PERVERS NARCISSIQUE


      Mon travail de recherche et d’analyse m’a amenée à observer deux dénominateurs communs, deux critères fondamentaux que l’on retrouve immanquablement chez toutes les personnalités manipulatrices perverses narcissiques, sans exception aucune. Ils forment l’ossature de tous les manipulateurs pervers narcissiques avérés, qu’ils soient hommes ou femmes. Ils sont intimement liés, et l’un découle logiquement de l’autre. Ils constituent à eux deux une fondation immuable, présente chez chacune de ces personnalités hautement toxiques.


      C’est leur présence chez l’individu observé qui permet de déterminer la pertinence d’avancer dans la réflexion et la recherche du diagnostic de la personnalité « perverse narcissique ».


      Ces deux critères fondamentaux représentent la condition sine qua non, indispensable donc, sans laquelle nous ne pourrions pas parler de « manipulateur pervers narcissique ».

    


    
      1.Immaturité émotionnelle


      2.Égocentrisme absolu

    


    L’égocentrisme découle logiquement de l’immaturité émotionnelle de l’individu, et ces deux points forment ensemble les racines de la personnalité perverse narcissique.


    [image: ]


    Nous pouvons avancer aujourd’hui que ce sont de multiples causes qui amènent un individu, homme ou femme, à s’inscrire dans un comportement manipulateur pervers narcissique plus ou moins prononcé. Vous pourrez en lire beaucoup plus sur ce sujet dans mon précédent livre, Le Manipulateur pervers narcissique. Comment s’en libérer, paru en 2016 aux éditions Grancher.


    Mais pour résumer rapidement les points essentiels de cette construction psychique, mes recherches me permettent de penser que la qualité de la gestation de la personne a son importance (impact du stress et de l’angoisse de la mère perçus par le fœtus), ainsi que celle de l’accueil du bébé dans la famille, son environnement social et culturel, les traumatismes pendant l’enfance, le comportement de la famille et d’autres paramètres sont autant de facteurs qui peuvent renforcer ou atténuer ce dramatique problème comportemental. L’idée de prédispositions n’est pas à exclure non plus. Certains scientifiques1 pensent en effet qu’il pourrait y avoir une part d’origine génétique. Laissons-leur la responsabilité de ces constats qui se prouvent de jour en jour et me semblent parfaitement réalistes. Nous pouvons aussi regarder du côté d’éléments transgénérationnels2. Je pense donc que l’origine est multifactorielle et se situe aussi bien sur le cheminement individuel que sur le phénomène héréditaire.


    Toutes ces caractéristiques amènent la personne qui y est confrontée à voir son développement émotionnel – à ne pas confondre avec le développement intellectuel – se figer dans la petite enfance. Cette attitude conduit à un comportement totalement égocentré, conforme d’ailleurs à celui du petit enfant.


    [image: ]


    Le premier niveau d’analyse de mon Modèle d’identification du manipulateur pervers narcissique© s’appuie sur le fait que tous les manipulateurs pervers narcissiques ont comme base de construction psychologique une immaturité émotionnelle qui engendre chez eux un égocentrisme total.


    1. Immaturité émotionnelle


    Le développement affectif de l’individu supposé pervers narcissique semble s’être figé dans la petite enfance, à un âge que l’on peut situer entre trois et six ans3.


    Il ne faut pas confondre le développement de l’intelligence émotionnelle avec celui des autres types d’intelligence. Un individu ayant de grandes capacités intellectuelles peut très bien avoir l’intelligence émotionnelle d’un enfant de six ans, un être au quotient intellectuel « limité » également.


    [image: ] Il lui fallait « son » pot de Nutella. Si les enfants avaient l’audace de se tromper de pot, ouh là là, les foudres s’abattaient immédiatement sur eux !”


    Ce témoignage décrit parfaitement bien l’immaturité de l’individu, en plus du nombrilisme…


    L’INTELLIGENCE DU MANIPULATEUR PERVERS

    NARCISSIQUE SERA ESSENTIELLEMENT

    UNE INTELLIGENCE DE LA RUSE.


    L’intelligence générale se divise en deux grands groupes : l’intelligence abstraite et l’intelligence intuitive.


    Dans l’intelligence abstraite sont répertoriées : l’intelligence logique, ou raisonnement ; l’intelligence verbale, comprenant la compréhension du langage ainsi que l’étendue du vocabulaire ; l’intelligence spatiale, liée aux formes dans l’espace ; l’intelligence relative à l’imagination. Les tests de QI (quotient intellectuel) concernent essentiellement ces formes d’intelligence4.


    L’intelligence intuitive regroupe, quant à elle : l’intelligence sociale, qui représente la capacité à comprendre les émotions et les attitudes des autres envers soi ; l’intelligence émotionnelle, qui est liée à la capacité à comprendre et à analyser ses propres émotions, mais aussi celles des autres (le test de QE, ou « quotient émotionnel », concerne essentiellement ces formes-là d’intelligence5) ; l’intelligence pratique, qui est liée à des situations concrètes, comme le jardinage.


    On comprend bien que ce qui fait défaut au pervers narcissique est l’intelligence émotionnelle et que tout son comportement en découle. La personne souffrant d’immaturité émotionnelle a la réflexion du petit enfant. Elle a une attention exclusivement centrée sur ses besoins propres et dans laquelle l’autre n’existe pas en tant qu’individu pouvant avoir lui aussi des besoins. Comme pour le petit enfant, « l’autre » lui est indispensable pour vivre. Les personnes qui l’entourent n’existent que pour lui apporter la réassurance qui lui fait cruellement défaut. Comme le petit enfant, elle vit uniquement au travers de ce que l’autre lui renvoie d’elle-même. Elle ne peut percevoir sa propre image qu’au travers de son reflet sublimé, renvoyé par le regard de l’autre. Pour avoir l’illusion d’une bonne estime de soi, il lui est donc vital de faire en sorte que tout son environnement lui renvoie une image flatteuse de lui-même.


    [image: ] J’ai besoin d’être rassuré sur ta capacité à me rendre heureux. » C’est super égoïste, en fait, et durant trois ans, cela a été comme ça. C’était toujours à moi de lui prouver des choses, mais jamais à lui.”


    De cette immaturité émotionnelle résulte aussi un comportement digne de celui de l’adolescent. Tout le monde connaît l’image caricaturale de l’ado mal dans sa peau, celui qui est capable de passer d’une émotion extrême à une autre pourtant totalement opposée, en un instant et sans le moindre préavis. Vous avez certainement en mémoire vos propres comportements à cet âge ou ceux d’enfants proches qui sont capables de hurler d’un coup, de pester, de bouder, de taper sur les murs ou les tables ou, à l’inverse, d’être charmants comme des anges. Vous vous souvenez sûrement des vexations pour des prétextes qui vous paraissent totalement futiles, mais qui pour l’autre sont vécus comme autant de crimes de lèse-majesté, et de ce besoin impératif d’être valorisé, reconnu comme étant « un grand ». Eh bien avec le pervers narcissique, c’est un peu pareil…


    Ce comportement pourrait être acceptable si la maturité trouvait le moyen de se frayer un chemin dans ce cerveau en chaos. Malheureusement, il n’en est rien. Les années ne feront qu’aggraver ce comportement, et, l’expérience venant avec l’âge, l’individu sera de plus en plus pervers et manipulateur dans son fonctionnement.


    [image: ] Ce qui me revient à l’esprit, c’est le jour de la communion de ma fille. C’était un jour où toute la famille était réunie. Ce devait être une journée agréable, mais elle ne le fut pas pour moi. Il avait décidé de me garder la journée entière sur ses genoux ! Il y avait du monde et, étant jaloux et extrêmement possessif, il ne supportait pas que quelqu’un puisse m’approcher ou, pire, me demander de danser. J’ai donc passé la journée entière et une bonne partie de la soirée assise sur ses genoux. Il se comportait comme un enfant qui ne veut pas prêter son jouet. Je trouve que cette anecdote illustre bien le « comportement du préadolescent dans un corps d’adulte et avec un pouvoir de nuisance d’adulte ». Je peux vous dire que personne n’a osé m’approcher de toute la journée : chasse gardée ! Il n’avait même pas besoin de parler, son regard et son attitude en disaient long sur ses intentions et sur ce qui se passerait si jamais quelqu’un osait le contrarier.


    J’ai accepté tout cela pour protéger ma fille et ma famille. Je ne voulais pas que cette journée soit gâchée. Et puis j’avais honte ! Oh oui, la honte ! Elle m’a fait accepter beaucoup de choses, la honte. C’est terrible à porter ! J’avais honte d’être une femme maltraitée, honte de son comportement, honte de tout et même honte de porter son nom de famille.”


    
      
        Prise de conscience

      


      
        La manipulation perverse est un mécanisme de défense face à la terreur d’un effondrement psychique irrémédiable.


        Le vide intérieur dont je parle tout au long de mes textes concernant les pervers narcissiques représente l’état autour duquel l’individu en question s’est construit. Il est l’expression inconsciente d’une détresse profonde qui repose, entre autres, sur des expériences marquantes de rejets et/ou d’abandons. Il est aussi relié à un sentiment d’impuissance, de solitude et surtout d’insécurité immense, générant un état constant d’anxiété conscient ou inconscient.


        Chez ces sujets, la terreur de perdre ce qu’ils croient posséder les paralyse, et ils tendent alors à s’accrocher aux contenus de la réalité extérieure. C’est un véritable traumatisme psychique. « Pas de mot pour décrire ce vide intérieur qui aspire ma vie ». L’extérieur est considéré comme particulièrement angoissant pour certains manipulateurs pervers. C’est là que le concept de « vide » prend toute son importance. Donald Woods Winnicott6 ne situe plus le noyau psychotique comme un effondrement, mais bien comme une organisation contre ce dernier.


        C’est donc bien par crainte de cet effondrement psychique que le manipulateur pervers narcissique met en place tous les stratagèmes conscients et inconscients qui vont détruire ses proies (manipulation, mensonge, dissimulation, chantage, perversion, etc.). C’est comme une tour fortifiée, une citadelle qu’il construit autour de ce vide dont il doit impérativement se protéger. Le manipulateur pervers finit par oublier l’existence même de ce vide intérieur, expression d’une détresse profonde, pour s’identifier à la construction qu’il a bâtie pour s’en préserver.


        En conséquence, l’objectif du pervers narcissique est moins de détruire sa proie que de se protéger de ce qu’il pourrait reconnaître de lui-même par son intermédiaire. Il est possible que le pervers narcissique fasse tout ce qui est en son pouvoir pour projeter sur l’autre sa propre médiocrité et sa souffrance. Il pourrait ainsi, comme par un acte cathartique7, les détruire, les faire disparaitre.

      

    


    Quand on accepte que le comportement du pervers narcissique trouve son sens dans la tentative d’éviter un effondrement mental, on comprend mieux ses attitudes naturelles de préadolescent caractériel, si fréquentes chez lui. Son instabilité émotionnelle, son humeur à géométrie variable doublée d’une immaturité toutefois compensée par ce qu’il a déjà appris de la vie, et donc de ses comportements d’autoprotection, le rendront particulièrement instable, rusé et redoutable.


    [image: ] Scène d’anthologie avec la coloc/amie perverse narcissique qui n’assumait jamais ses torts : un beau jour, elle fait voler en éclat la porte vitrée du balcon du voisin en entrant chez lui (la vitre venait d’être nettoyée et elle ne l’avait tout simplement pas vue). Stupeur et tremblements, elle se dirige vers moi avec un air que je ne lui avais jamais vu et me dit : « Ce que tu as vu là, tu n’en parles JAMAIS », avec un air à la Don Corleone8. Sur le coup, j’ai été surprise de sa réaction. Mais par la suite, j’ai compris : elle avait fait une gaffe objectivement impossible à nier, impossible à imputer à un tiers. Elle s’était plantée toute seule devant témoin et ne pouvait se dissimuler derrière aucune circonstance. Le masque est tombé d’un coup.”


    LE PERVERS NARCISSIQUE EST COMME

    UN PRÉADOLESCENT MAL ÉLEVÉ ET PERTURBÉ

    DANS UN CORPS D’ADULTE, ET AVEC LE POUVOIR

    DE NUISANCE DE CET ADULTE !


    2. Égocentrisme absolu


    Le tempérament nombriliste ou égocentré est une règle incontournable du manipulateur pervers narcissique. Les autres, que ce soient la proie directe, les collègues ou les enfants, ne sont intéressants que s’ils peuvent valoriser l’ego démesuré du pervers narcissique.


    Son intérêt peut être direct ou stratégique, cependant il existe toujours. Même lorsque le manipulateur pervers, homme ou femme, exprime de l’amour pour l’autre, ce sera toujours et uniquement pour le bénéfice personnel qu’il en tirera. N’attendez pas la moindre parcelle d’altruisme sincère chez lui, et s’il vous donne parfois l’impression d’en avoir, dites-vous bien qu’il ne s’agit que d’une ruse pour mieux vous accaparer et vous séduire. S’il semble s’intéresser à vous, vous pousse habilement à la confidence, c’est pour alimenter des dossiers qu’il classe en permanence dans sa tête. Mieux vous connaître lui permet de mieux s’adapter instinctivement à vos besoins les plus inconscients pour vous contrôler et, au final, vous détruire. S’il rend service à une personne, c’est uniquement avec l’intention de s’en faire un allié et d’en tirer un bénéfice personnel.


    [image: ] Mon mari se montrait d’une grande générosité au début de notre relation, aussi bien avec moi qu’avec les autres. J’ai réalisé bien plus tard que ce que j’avais pris pour un sentiment généreux n’était pour lui que le moyen de poser ses pions de manière avantageuse. Il avait l’art et la manière de sentir ce qui lui serait utile, ou pas. Il pouvait se montrer généreux… et ne demandait rien en retour, pas même le remboursement. Cette situation en a d’ailleurs mis quelques-uns mal à l’aise. Ce n’est que bien plus tard que j’ai réalisé que toutes ces personnes lui restaient redevables… et le payaient, mais pas en argent… en « services ». Je ne suis pas certaine qu’un seul d’entre eux ne l’aime.”


    Le pervers narcissique c’est donc « moi, moi, moi, je… » Il ne fonctionne qu’en référence à ses propres intérêts, directs ou indirects, et est donc totalement égocentrique. Tout tourne impérativement autour de son nombril. Il est le soleil de sa galaxie. Tout le reste est cause de stress.


    POUR UN PERVERS NARCISSIQUE,

    ON EST AVEC LUI OU CONTRE LUI.

    LA NUANCE N’EXISTE PAS.


    Nous pouvons comparer le mécanisme d’expression du plaisir chez le pervers narcissique à ce que pourrait ressentir un bébé qui boirait son biberon de lait chaud. Ce n’est pas le biberon lui-même que le bébé aime, et cela même s’il tend les bras vers lui, babille, salive, et que ses petits yeux s’illuminent de plaisir. Ce que le bébé aime par-dessus tout, c’est le lait chaud qui coule dans sa gorge. Une fois rassasié, il ne s’intéresse plus du tout au biberon, celui-ci n’existe plus pour lui jusqu’à ce que son ventre lui rappelle l’heure de la prochaine tétée.


    Tant que la victime participe à ce rôle de substitution de la mère potentielle, tant qu’elle joue un rôle maternant auprès de ce « petit enfant » en perpétuel besoin, bref, tant qu’elle lui donne le biberon de lait chaud, le manipulateur pervers vit et offre une certaine quiétude. Ce n’est que lorsque la source se tarit, quand le lait maternel vient à manquer ou que la main qui l’offrait si généreusement marque un refus que cet être immature est confronté à une réelle panique de mort, qu’il projette sur l’autre. Il se trouve brutalement confronté au risque de la déconstruction du Moi par la perte imaginaire de l’autre.


    Cette description imagée illustre parfaitement ce que vit le manipulateur pervers narcissique : ce n’est pas vous, la proie, qu’il aime (le biberon), mais bien les multiples promesses de délices ainsi que d’apaisement (le lait chaud) qu’il va ressentir de manière jubilatoire à l’intérieur de lui-même et qui sauront l’apaiser.


    [image: ] Hier soir, j’avais mal au bassin. Cela vient d’une maladie. Pourtant, il m’avait demandé de rester debout avec lui dans les courants d’air froid de ma cave pour l’aider à mettre trois clous. Il se propose ensuite pour un massage et me passe doucement de la crème… J’ai eu la sensation qu’il en voulait plus… Comme je ne pouvais le satisfaire à cause des douleurs, il est descendu dormir sur le canapé.”


    Lorsque l’enfant vient au monde, le père, s’il est pervers narcissique, se trouve confronté à des flots d’émotions contradictoires. Les émotions qui prennent rapidement le dessus sont toutes celles qui se rapportent à sa position de leader imposée culturellement dans le couple. Ne parlait-on pas, jusqu’à il y a peu de temps, de la place du « chef de famille », comprise par le pervers narcissique comme étant celle de celui qui sait, et non pas celle de celui qui protège sa famille ? Avec l’arrivée de l’enfant, le pervers narcissique perd sa place de vedette auprès de sa compagne, perçue comme nourricière, et la société le contraint à des comportements qui l’ennuient ou même l’agacent prodigieusement. Que ne faut-il pas faire pour préserver sa belle image ! J’ai d’ailleurs reçu énormément de témoignages de femmes ayant vécu des chocs émotionnels effroyables à cause du comportement de leur compagnon lors de la grossesse et de la naissance de leur enfant. En voici un exemple.


    [image: ] Pour ce qui concerne le nombrilisme, je crois que l’événement qui m’a le plus marquée est celui de la naissance de notre fils. Il a assisté à l’accouchement jusqu’à ce que notre fils vienne au monde. Il a même fait le peau à peau avant moi. Il s’est ensuite dépêché d’annoncer ses exploits à sa famille… et puis je ne l’ai plus revu. Je pleurais de désespoir en me retrouvant seule à la maternité. Lorsque je le lui ai reproché, il a eu le toupet de me dire : « Tu ne comprends donc pas ? La grossesse, les complications, l’accouchement, ce sont des épreuves très dures pour moi ! Je suis épuisé ! » Je vous laisse imaginer la suite en rentrant à la maison. Cette fois, c’était l’allaitement qui l’épuisait, ainsi que les réveils nocturnes, alors même que ce n’était pas lui qui donnait le sein. Ça l’épuisait de nous entendre ! J’en étais arrivée à être gênée de le déranger la nuit. Lors d’une fête de famille, il a osé s’en plaindre, et sa chère et tendre mère m’a demandé si je ne pouvais pas dormir dans le salon avec le bébé !”


    Si le père ou la mère toxique se projette dans son enfant, il ou elle peut tenter d’en faire sa prolongation, son « mini-moi », comme j’ai pu l’entendre de l’un d’eux. À aucun moment il ou elle ne se souciera des réels besoins ou goûts de l’autre. L’autre – l’enfant – sera ce qui mettra le parent pervers en valeur… ou ne sera pas. S’il ne peut correspondre à cette projection ou s’il a le courage de s’y opposer, il deviendra persona non grata, la personne à rejeter, à effacer.


    [image: ] Notre fils a de fort mauvaises notes en latin. C’est une filière que lui a imposée son père. En dehors de cela, il est excellent en tout. Lors d’une réunion avec le professeur de latin, son père dit « Mais non, mon fils adore le latin » et il se met lui-même à réciter ses déclinaisons latines, avec une petite touche d’humour.”


    Le manipulateur pervers va se régaler de la lumière et des paillettes que les yeux de sa proie vont lui renvoyer, lorsqu’il exprimera l’« amour » tant attendu par cette dernière. Il fait un investissement sur l’avenir en lui « donnant » tout et en devançant parfois ses attentes. Et en alimentant ainsi ses rêves chimériques déjà fertiles, il s’assure une loyauté totale, seule réassurance pour lui.


    Bien évidemment, ces comportements magnétiques ressemblent à s’y méprendre à ceux que l’on peut vivre au début d’une belle relation amoureuse : ils viennent nourrir les pensées magiques de l’enfant qui sommeille en chacun de nous. Ces derniers n’aboutissent pas pour autant à une maîtrise de l’un sur l’autre. Dans une relation amoureuse dite « normale », un équilibre plus doux que celui de la relation fougueuse du début finit par s’installer. C’est cela qui permet de construire une relation amoureuse pérenne et évite à l’un d’être « gobé » par l’autre.


    
      
        Pour mieux comprendre

      


      
        Le pervers narcissique est un marchand de rêves. Il vend l’illusion d’être l’incarnation même de l’idéal absolu ainsi que de tous les espoirs que la proie entretient parfois depuis son enfance. La proie, qui ne veut pas rompre la magie du rêve, plonge la tête la première et alimente elle-même la captation qui l’emprisonnera dans l’emprise perverse.

      

    


    Ce qui semble le plus difficile à comprendre est qu’à ce moment-là, le pervers narcissique pourra être « sincère » ! Dans toute son immaturité émotionnelle, il peut réellement croire qu’il partage de l’amour avec sa proie. N’ayant pas accès à la conscience de son propre mécanisme, il se leurre lui-même et en est d’autant plus redoutablement convaincant. Il est dans une sorte de dédoublement de personnalité ; une partie de lui agit avec l’expression d’un naturel déconcertant, alors que l’autre, plus inconsciente, sait qu’il est en train de tendre un piège à sa proie. Ce comportement inconscient lui permet d’entrer parfaitement dans son rôle de « prince charmant » tout en venant combler sa propre nécessité narcissique et égocentrique.


    Saint Valentin ou la plongée dans la rêverie amoureuse…


    Vous avez été piégée ou piégé par une ou un pervers narcissique, et pourtant…


    Vous savez que cette personne vous ment, et pourtant…


    Vous savez que sa parole est sa plus grande arme, et pourtant…


    Vous savez qu’il ou elle n’est pas capable de sentiments sincères, et pourtant…


    Vous êtes dans la souffrance, et pourtant…


    Vous voyez la mort comme ultime espoir pour que la souffrance cesse enfin, et pourtant…


    Et pourtant…


    Combien seront-elles, combien seront-ils, à « malgré tout » attendre, en ce jour de la Saint-Valentin, une pensée romantique de sa part, un petit cadeau, un restaurant ou une attention particulière ? Combien seront-elles, combien seront-ils, à être blessés, déçus, meurtris parce qu’il ou elle n’aura pas été à la hauteur ou, pire, qu’il ou elle aura passé cette fête avec un ou une autre ? N’oubliez jamais que vous ne pouvez pas changer l’autre, et moins encore une personnalité perverse narcissique. Je n’insisterai jamais assez sur le fait que la seule personne qui puisse évoluer, c’est vous-même !


    Contrairement aux idées reçues, le pervers narcissique ne s’aime pas lui-même. Il aime passionnément la représentation qu’il a construite patiemment autour d’un Moi désespérément inachevé et dont la perte de contrôle le mènerait droit au précipice. Il est face à un gouffre qu’il ne pourra jamais combler, et c’est ce qui nous permet de dire qu’il se trouve dans une profonde souffrance, parfois inconnue de sa propre conscience.


    LE PERVERS NARCISSIQUE N’EXISTE QU’AU TRAVERS

    DU REFLET DE LUI-MÊME, SUBLIMÉ PAR LE REGARD

    DE SA PROIE SOUS EMPRISE.


    Vous pensez que le pervers narcissique peut vous aimer ? Ressaisissez-vous et descendez de votre nuage rose, laissez le monde des Bisounours et sautez de votre licorne !


    [image: ] La dernière Saint-Valentin a été exceptionnelle… Il m’a fait faire son gâteau préféré et avait soi-disant réservé dans un bon restaurant. Il a ensuite créé de toutes pièces un conflit en sachant que, du coup, je ne voudrais plus la fêter. Par contre, en partant, il n’a pas oublié de récupérer le gâteau !”


    Si le pervers narcissique mime si bien l’empathie qui fera baisser la garde de sa proie, c’est qu’il agit par imitation. Instinctivement, depuis son enfance, il a su observer pour imiter parfois à la perfection. On dit d’ailleurs parfois de lui qu’il est comme un caméléon ! C’est toujours cet instinct de prédateur qui le pousse à adopter les comportements qui correspondent le mieux au moment et à ses besoins.


    
      
        Prise de conscience

      


      
        Tout ce qui sera fait ou donné par un pervers narcissique ne l’est que s’il y trouve un intérêt direct, indirect ou même différé.

      

    


    Tant que les victimes n’intègrent pas ce postulat de base, elles tenteront désespérément de faire comprendre au manipulateur pervers narcissique des émotions auxquelles son fonctionnement ne lui donne pas accès.


    « On est mal partis… » Des témoignages comme celui-là, j’en reçois énormément. Des mères Teresa ou des abbés Pierre en puissance qui tentent désespérément de gérer leur syndrome du sauveur. Ils restent verrouillés dans l’illusion très égotique de pouvoir « sauver » l’autre malgré lui. La plupart du temps, ils pensent fermement que leur propre amour sera suffisamment puissant pour « changer » l’autre, pour le guérir de ses démons.


    Tous ces sauveurs aveuglés regardent tout simplement dans le mauvais sens et agissent, de manière inconsciente, pour de mauvaises raisons, celles de mettre en place des cadenas qui maintiendront l’autre, l’objet aimé, indéfiniment dans le lien qu’ils souhaitent. Ne serait-ce pas là une variante de la manipulation ? Je vous en laisse juge.


    Toutes ces personnes, bien pensantes au demeurant, oublient, inconsciemment ou non, qu’il n’y a qu’elles-mêmes qui puissent choisir d’évoluer vers le meilleur – ou pas.


    Vouloir « changer » l’autre contre son gré, la plupart du temps, est peut-être la meilleure manière qu’ait trouvée la victime pour se construire une belle image d’elle-même et ainsi éloigner de sa propre conscience la dépendance affective dont elle souffre et qui la lie à l’individu qui la manipule.


     


    L’égocentrisme est ce que j’ai déterminé comme étant l’état primaire du pervers narcissique, découlant tout naturellement de l’immaturité émotionnelle. Sans la présence de cette caractéristique, il n’est pas nécessaire d’aller plus loin dans l’évaluation de l’individu.


    L’IMMATURITÉ ET L’ÉGOCENTRISME ABSOLU

    SONT L’ALPHA ET L’OMÉGA

    DU MANIPULATEUR PERVERS NARCISSIQUE.


    La présence de ce premier groupe de critères déterminants est une constante chez tous les manipulateurs pervers narcissiques, qu’ils soient hommes ou femmes. Par contre, ils vont s’exprimer de manière et avec des intensités différentes. Leurs variations vont dépendre de leur propre personnalité complexe, de l’enjeu de la situation, de la personne qu’ils ont en face d’eux et du désir ou même du plaisir ressentis.

  

  


  
    
      1. Comme Sandra L. Brown, psychopathologiste, conférencière et auteure ; le chercheur en neurosciences James Fallon ; Jean Decety, professeur de psychologie et de psychiatrie à l’Université de Chicago.

    


    
      2. Ce que l’on nomme transgénérationnel est la transmission d’un héritage bénéfique ou traumatique venant de générations précédentes.

    


    
      3. Rappelons les différents stades du développement psycho-émotionnel de l’enfant :


      – De 0 à 12 mois : stade de l’oralité, impulsivité et émotions.


      – De 12 mois à 3 ans : stade sensorimoteur et projectif.


      – De 6 à 7 ans : stade de construction de la personnalité et de l’opposition presque systématique.


      – De 7 à 11 ans : période de latence.


      – De 11 à 16 ans : adolescence, remise en question de ce que l’enfant a vécu entre 0 et 7 ans. Tout ce qui était abstrait pour l’enfant avant 11 ans devient alors possible.

    


    
      4. Le quotient intellectuel, ou QI, est le résultat d’un test psychométrique créé au début du xxe siècle et qui entend fournir une indication quantitative standardisée de l’intelligence humaine.

    


    
      5. Le QE, formé sur le modèle du QI, est synonyme d’intelligence émotionnelle. Il est également déterminé par des tests appropriés.

    


    
      6. Donald Woods Winnicott, 1974. Pédiatre et psychanalyste anglais, Donald W. Winnicott (1897-1971) occupe une place à part dans la psychanalyse infantile du fait de son originalité, de son non-conformisme et de sa position en marge des deux écoles britanniques d’Anna Freud et de Mélanie Klein. Il a donné des milliers de consultations, affinant sans cesse son analyse des premiers liens mère-enfant.

    


    
      7. Cathartique : qui purifie, libère des éléments considérés comme impurs.

    


    
      8. Don Vito « Corleone » Andolini est un personnage de fiction dans le roman de Mario Puzo Le Parrain et dans le film du même nom réalisé par Francis Ford Coppola.
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